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LE CRIME 
do t'oùîevard du Temple 

Le juge J'iftulrnclîon a définitivement aban
donné la pista de U servielU-H eatpreeqae ac
quis aujourd'hui nue le personnage vu & Lvoc 
par M. Cochet a a aucun rapport avec l'as-
main. C'est «ne étrange ainvlitude et voilé 
tQUt. i)u reste, l'employé du bazar de Lyon 
continence à perdre ta belle 

SHol-Cjt, entre autres, M. lïouribu, 
chaud de jouet* en gros, qui a donn* d'excel
lents reoaeigaemenU sur Tex-ofiicier. » U est 
venu quelquefois n'emprunter de l'urgent, 
maie U ne l'a toujoura rendu aux époques 

- Utées; je n'aura!* jamais cru que ce garçon 
serait devenu un assassin. » 

* M. BomlolB a connu Anaatav dans un bal 
de la «oelAlé l'Avenir de Salnt-Mandé, dont U 
e*t le président. 

L.'mttitri<i> d« pM«n.««tln 
| • MUetaf n*«filt pas ytan le voir députa nix 

« ifie pauvre Lionel, Il 

Débordement da U Sambre 
Nattraf, !> Janvier IStë. — La Samhre 

muM« d'Uetui en heure, Déjà lea campagnes 
ft lea rouiu ri' ' riveraines soal Inondée». 

et 6Js, A Créé*: Bécu. ouvrier d i u l * uni«on 
"--"-r, tuMur, ALaBeeefeQuôaA. employé 

a mùg> Turbot, abritant dé chaînes, à 
Deiaart, ccnlr..«ii.Itro dent la miion Lau-

serrarku. à Val«ucieruw* ; Dereadrllli 

Dernière Heure 
Service téMptomtçut «ta f Agence BnrUfet 

aussi po-
e dit PwsassiTj aprte sa confrontation 

de jeudi avrJc M", et Mme Labbê de Londes. 
fit comme ses gardiens Inl demandaient si 

l'entrevue lui avait produit de l'impression, 
ii haussa lea épaule» et répondit ; « Au point 

ù J'en surs, i n'émeut plus; je paierai 
i pan 

attendant 

pét t, fume des cigarettes « 

écrire prisons i 
sou ri nul, inutile, 

A l u U y i , parait-il, manifesté l'intentlo 
d'être défendu par M" Démange. 

Lit renpon amollit^ d 'Annstay 
La famille de I/ïnla Ansstay consulta e 

ce moment les médecins spécialistes au suii 
du «ces « je Louis Anaatay. Ce matin, d< 
démordit*; ont né faites auprès du docteti 
lïronardel afin d'obtenir de lui une cousultf 
tlon j m suj-1. 

Le docteuJ Brouardel s'est récusé et il 
invité les personnes qui le sollicitaient 
s'adresser plutôt a an médecin nllèniste. 

DOUBLE ASSASSINAT A DIJON 
l'a double assassinat a été commis dans la 

nnit du 1er janvier, rue Ctalrvaox, an cen
tre de la ville, juste derrière la préfecture. 

Lee époux Roy, entrepreneurs de voitures 
publiques, oui été assassinés pendant leur 
sommeil, a coupa de hache -

Lorsqu'on a pénétré dans la maison, on a 
trouvé Mme Roy étendue, la tête ouverte, au 
milieu d'une mare de sang. Elle a été tuée 
dans son lit. 

M. Roy, qui couchait dans une chambre à 
cfitè, a été tué de la même façon. Il a eu le 
crâne fendu d'un seul coup de hAehe. 

Mais il a do tenter de se défendre; les 
meubles renversée attestaient les tracas d'une 
lutte. 

Apre* avoir dévalisé le secrétaire, l'assas
sin a versé da pétrole snr le Ut de Mme Roy 
•t y a mie le leu, sans doute dans l'espoir 
que l'incendie effacerait les traces de son 
crime. Hais c'est, an contraire, ce qui a 
donné réveil aux voisins. 

L'assassin devait avoir une clé de la mai-
•o* emll devait bien connaître, car personne 
•'a entendu aboyer lo chien des époux Roy 
qui est réputé pour être trêa méchant. 

Lee époux Roy étaient très estimés dans 
leur qusn-Uar. 
' Uneprofonde émotion règne en ville. 

L'auieur présumé du crime est un nommé 
Cltarten, Lucien, ancien domestiqua dont le 

LES RUSSES A TOULON 
Toulon, 2 janvier. — La représentation de 

marins rusées et grecs 

occupées par les autorité* civiles 

Le spectacle a commencé par le 2a acte des 
Danicheff. Les Hymnes russe et grec ainai 
que la Marstillaiu uni cU l'ohi4 d'ovationn 
enthousiastes 

Quand rat-r#ur qsjljœprésepiait Wladimir a 
dit qu'il s'allie/nît toujours A la IVance la re
présentation u étiiaterrouipuf parlHsappl.m 
discernants pendant plualyniauriautep. 

Toulon, i janvier. — Pendant l'antr'acte, 
m:iir*aoÛ«jit a ses invita* <iee 

ments autover du théfitre. 
L e . îuaiee a porté « a toaat à 1' 
l'impératrice de Russia «t au rc 
La consul dn Rimais «t le consul de Grèce 
it bu A. la population de Teailos,. 

L'état de M. cTEonery 
Parts, y janvier. — Nous avons pria 

la nuit des nouvelles de M- d'Ennery, Son 

L'évasion de Mon{pe///er 
.Montpellier, 3 janvier. — L'instruction 

"spté la version suivante racontée par les 

l Mégniére grimpèrent dans la gouttière, 
u a il» tirèrent par 'a ceinture. 
Hortet ne put monter et dut rentrer dans 

i prison ; mats; voyant Je cadavre dn gar
dien assassiné, il eut horreur du crime et se 

L'INFLUENZA 
A TOURCOIXU 

Tourcoing est envahi par ï'inûuenza. Depuis 
plusieurs jours on noua citait des cas isolés, 
mais depuis deux jours 1 épidémie s'est pro
pagée 

i, a un pantalon 
de velours,'coliTé d'un chapeau ds feutre mon 
gris sale et chaussé de galoches neuves qu'il 
a di1 acheter son crime accompli. 

Cent un homme d ' u taille moyenne ayant 
la figure coupée par ans forte moustache 
rousse. 

BMFEMMES ASSASSINES AT01L0N 

Deux femmes, la veuve Grémillol ei 
jmtee, ont été ssaassinms cette nnit. 

Lee deux femmes ont eu la gorge coupée. 

La justics H perd 
personnalité de Tassai 
d'une audace Inouïe e: 
•(Trayante cruauté. 

lava tranquillement ses mains rleinea de 
saagekaa une cuvette que l'on a retrouvé-
mtr Te lien du drame. 

De plus <m a trouvé des lettres anonyme 
rJveiaat l'sxlstenes d'un personnage qui ai 
ratt éW le véritable instigateur du crime n e 
<rue cependant, il eût pris part & sa perpetri 

LA BELGIQUE 
Intanticid* à Mouscron 

Mou B . . . » troor* au ctiMttAr,, enveloppé 

SS?, j sexe féminin 
Mut* tête était uottylseemeat en bonillU 
faastSee et lea reins Haient couverts de ce _ 
atone Kotnaeetisee et d'ecchymoeee se pouvant 
Maejer aaema dente sur la nature des vlotosv 

- e le malheureux petit être avait 

JI remarquait snr le dos et 
sjee de* prèles qui paraissent être le 
t Ai kHUorea faites à i aide d'an lnttrfl-

|l M Cm. 
M* se» ouverte, Mats on n'a snsore 

jl tadiee qui pmtsse faire espérer 
letoesjaaeMe. 

S sa sont rendus à la Morgne 
ros) raotopele do petit cadavre. 

a i démofttn q»e tous les de
lta «te l'on doinaf Mr h>e tortum subis* 

est arrivée comme 11 y a deux 
• nos . . . étreonea. 
Roncq et au Blanc-Four notamment des 

familles entières sont atteintes de cette désa 
gréable affection. 

A N A f t C O l N e 
Cette commune paie actuellement 

fctit a l'influenza. Il paraît que la moitié des 

îaiaon on on ne compte 
deux ou trois malades. Heureusement, jus-

j'ici lea décès sont nuls ou très rares. 
Circonstsnce A noter : Marcoing avait 

échappé, l'an dernier, i l'épidémie qui 
sévissait alors aveè une très grande inten
sité dans les environs, à Masméres, noum 

De divers cotés on signale uns recmdes-
BBced'lnfluenza. 
A Heen, près Anvers, l?t personnes ont 

t sont combles. Plusierss 
dû suspendre leur déchargeai 

dlipombrfe, il en reste i peine une trentaine 
qnf seront distribuées à des fonctionnaires 
ressortissant au ministère de l'agrioultura el 

général de Paris 

Médaillei d'honneur. -

Varlscnttt-ltolaad. A Icemiu 
jLiiéeliflr, ouvrier corroyenr dans lai 
npt-t'aura i Lille : Luez, oavrler sax aunes de 

Médaillée de •sfeaffl. — 1IH. Heryeke, 
htilteor dans la naiaon PeeL * BaUsnl : 
ouvrier fllnur Usas la maison Creapel et D* 
l Lille , OeroJes, ouvrier charpentier dans la nai-
•OD Dervant. t Vieu-Coodé; Lsftbvre, ouvrier 
ctoeobtler dans le maisoa WaVetol-Dalespaul. A 
Lille; M^reste. eontremattrs dans la maison Car-
peniier fils, i CaediTi rVauenr. Ilatsurdans la 
maison de BeiHleneoart, A atasMa. 

Mtdaili 

~ ranee.VtÛ^rBarrôisTmvrtsraiWM^ 
aisea Ermont-Demoo, I MsrMUt ; Bend% T̂rr-

— t Sars-rW 

Uédaillot tmtftnt. - MM. Amery, oatrier 
laudroaniir en cuivre sans la saawnri Waieia et 
sfrance, t, Lille ; Barrota. ouvrter-anrétear eaas 

la aaisoa Krmon»- Démon, » MsrriUe ; Baudet,ver
rier, daae u maison Imsert si Os. A San Pote
ries ; BeenaaMP. mslsar an» «essBere des fetges 
«t fondera», de Sauves, « Feeamlse ; SMMqaet, 
sarveUlaaiea etef7haGeeasa«sse da daeesln ii . irveiiUatea 
fer da Honl. A 
" sjsïseaWar 

_ l.etuploveéan 

iSSStSStSaf.-pSSiaa ; BoavêtT l̂artaU: 
lent fovsarsadsas la maison Dervaax.A Vlwii-
Ceadé Gallot. ouvra» das» le aniMa Wsvtsiie. A 
Herria : Ohoq> 
vre-Deeroeq. i 

DapresBoat, oavrler rravaur dsM • feaénon 
Daae). iBsetamr. A Lille: Daseajase, ooaduoUor 

• A UUe. patois. 

„..^_iittii d s a i L . 
«e de IMephU» Ufrsnd, A rWmtst. 

ildéral 
:°ei d̂ M ejordoSjitieB de , 

ipprlt Dlenïot que le me de ia 
maison, ûgé d uns vingtaine d'années, A la 
« n u «a «sproahea que luievejl faiu sa oo/re 
parce qu'U éteitivre, é'e^tdevjnr^ furi«ux;Jl 

pris la fuite c 

parmi lest^eTs, M. Hubert ttar'fin, le mala-
' transportai au nost« central slu 

tremalUe dan» la maison Dutaibeais. A LUI'-' 
Doroo, ouvrier marècfc 
DecodtM, i Dujakerqui 
'" lilisseuMDta T " 

phe dans la 

la voilure d'un boucher. 

li.sunwnti Cul, A Denai 

irèchul-rerraul dans la maison 
llewailly. ouvrior au* 
Ntoain : braaaari. t;po 
Dumleul.ATÎoiiai; Du-

tourn< m 
-auT-San»!--.. _ 

entier à la Société fies produit» chimiques du 

LuciL û poDt-aur-Sambre ; Dum 

ison Boiiti «t Raphore. a Douai ; «louy. «ir A la Couipagoie dea minus d( 
tuvln , Le Bailly. ouvrlur eordûiinier 

>iaon Lambreeht» A Dunkcroue : 
Lccîereq, aiisor da AU uaaa la mauoD Croapel 

«t fila, A Liiui Lafcbvre, uuvrler serromer da&r 
la maison lUara, à \ileudoaau»-. LcrWiioir on 
vrier dans U maison Druri, iii^ociaal. à Lille 
Maei. uuvrkr ùa filature dans la maison AgacUe 
i PirenehieS ; Meresse. rmployé daiia la muiaoi 
CotUau-rauauiilê. DégpBiaul t-n fora, au Cakrn.. 
Uouhorac, employa a u Cumpaetiu de bateaux t 

,: •-•' iNord ref, employée 
maiKon \aa dar Mersul. a LÙlo, Walle-

rand, ouvrier mouleur dans 1a maison Pesant, 
Ma-ibtugÊ ; tĴ iang* 
haute-foui- mi d'Xn! 

daualamainon A. Lefebvre, A.HaxebrouflcL 
. surveillant à la Coiapiguit du Nord, i 

Hdïebioiwi.; n -r | la Conv 
agnie du Nord, n Hcllemmes: Iluvgb». ri. 1 in 
iDular A Steenbecque, chemin de 1er du NoiJ 

Mmi1 Deatombci. moulineuse «Uns ta maison Jou 

M f̂. Danger, sas 
ivrs, 0'Ksllv<'t i:i< 

Houlouva-sur-Mer ; DclofTre, oari.on de niagani 
"entrepôt des tabacs d'Arras; Mme Larat, née ] 
ilacc. oarrterecerioaniére dans lu maison Poute, 
CKeUy et Cle., Boulogue-sur-Mer , MU* 
uvrière roupaace diufi la maison Peore, OTUlly 

**" * Ëoulogne-sur-Mer ; M. Cardon, aiguilleur 

tisserand dans la maison Httret-Engaebe. à 
de-Briques ; A. Bninelle, ouvrier mineur ai 

de Meurehin ; L. BrunolJs, ouvrier mluei 
•s da Meurehin ; F. tni^eil*. n ivrif r E 
mines de Meurehin: Î . - B . Bninel le, o_ 
ear à iîenrebin; Rohillsrd, ouvrier vainiir 
s la tmison Ymot-PotlkT. BûihUiie '" " 

du Nord 
du Nord, Béthune. 

Concours pour le surnumèrar'at des postes 
t télégraphes. — Un concours pour te surui 
triât Tes Postes «t TélégraDhrs aura lieu, 
mdf S et vendredi 1 mars lfttt, au chef-lie 
haque département. 
Peuvent v prendre part les 

5 ans sans Infirmités, ayant » taille de 1 

Par exception, peuvent 
! juqa'A » ans les candidats qni justifient 

après a>i 
. J juatiflai" 

n qualIU d« 
i i s i w u 

l*lA«r 

et pins de S(S ans d'Are, 1« limite d'Age de «5 sm 
est raeelèe d'ans durée Agile A celle des st-rviçen. 

eandidsts étrangers A l'administration de 
se présenter en personne et sans retard av 

Direetenr des Potten et Télégraphe de leur de 
parlement, chargé de l'instruction des landida 

.Ce fonctionnaire leur r 

la liste d'inscription sera closs le 25 janvier 

Mille francs de rente par département. — 
Les départements de France se trouvent d&nr 

grand e m narra s. 

dans des conditions a 

leurs bureaux de bienfaisance. 
L'Alsace-Lorraine n'a pas été oublito, e 

dans le cas où elle refuserait l'argent fraoçai 

cbeterdea fusils. 
Impossible comme on voit, d'imaginer 

alternative plus patriotique. 
•~ "i qdi restera de la fortune du dé-

d'asiles de vieillards. 

Chronique locale 
ROUBAIX 

nportante. — Avant 

baix, ht 

ividu recherché pour recel. 
A U eue du bicorne, l'individu prit la fuite 

mais il fnt heureusement arrêté plas loin par 
un agent de polios. Conduit an poète dn 3e 
arrondissement, Il déclara ae nommer Jean 
Debuigne, figé de 50 ans, demeurant i 

démontré qa'silee ateenaie-t d'an vol eim-
sais par an siser Lsurtdan, titaeraad, qii " 
eUarrdU. 

Nous aurons probablement occasion de i 
venir sur cette affaire. 

Us vol s»dewfte«. - Un raalfattenr s'est 
Introduit la nuit dernière ches Mme veuve 
Cappelier, 1 » , rue de Lille, en escaladant 
ans barricade ont sépare la maison avee le 
numéro 141 de la r 

evTdea . 
ihu et un Jersev d'uns 
PlsinU a été déposée A M. 1s 

du 3* arrondissement. 

que m s 8 bturee moins 1* quart une b 

tranchet et s'était avancé s 

dueMana une cham*Jrï?n prétBlff Mngfi. 
est attribuée A 

fièvre contractée ù la suite du dernier 
chement de cette dame. 

Un billet laissé par elle snr m 1 
bien la résolution qu'elle avait d' 
la vie, et demande pardon a tous les siens du 
ihagrin qu'elle 

granle popularité 

iel il melta^t son temps et « _ 
deleedeee Justes ««onéreuses. 

J-UJSM sa famille tronverun adoucisssmant 
à sa doroeiirsTfBj lee homomix fêmolgnigee 
ae symnatUi al da Justes regrete qu'ells a 
reçus A 1 occasion de la mort de cet homme 
de coeur et apneeeat de tons eeeai ejnl avaient 
eu le bonheur de l'anpro ;her et enlevé pres
que snbfemsnt au cfébut d'une carrière qui 
aSan^ie.saiiuMmt très teMlanema •• 

Un grand nombre de ses amis, une déléga-
ie> sk il eaonicipsl e> Oenvellaes et 

beaucoup de professeurs de la Faculté de maV 
t de pharmacie de Lille assistaient A 

ohâa U. Ssver, Auguatia, tisserand et a eoa-' 
sumô la maison tout eut ère ; c'est a perne el 
M. Snver a pu sauver ses enfant" et une pièce 

— de réclamation, U doivent • 
adresser au secrétariat (bureau militaire). La cause du nniatse est 
HOô jeunes gens sont inserti* A Roubaix, I telle. C'est, depuis huit JOI 

; 330 dans celui i candie c 

Importantee «rtentatlons — Dnris la soirée 
) vendredi, les uommés Al red Renard, 23 
is, rue Montaigne, 85 et -on trêve, FMAcois 

Renaud, » ans. rue des Rogatwna, 8ftf tous 
J w x jourMlleje, » trouvant en état d ivresse 

isaient du scandale daus la rue de Juliers. 
Lea agents ÎMévet st K m , attirée par le 
isaemblement formé autour des deux ivro

gnes, vouinrentemmeaer eeux-ci an poste ; 

lacora an noyé. — Depuis quin 
le troisième noyé que 

retire du canal 
quai de Calais 

de Roubaîx 
Hier A midi „ 

le cadavre d'un ouvrier de la compagnie Vi-
coigoe et N>eux nommé Auguste Fouri ™ 

aux, demeurant rue Voltaire. 
On croit que, trompé par l'obscurité, il 

lomiéaTean. 
La mendicité. 

l a Drame me de Godé 
Le 1er ianvier 1893 a été marqué, dans le 

quartier des Moulins, par un drame de fa-
miUerdont les détails,'aussi horrible* que 
mystérieux, ont mis toute i$ population un. 

»> ans, né à «and. allun 
rue de là Plsncht-Trouée, 

-, *r> imploraient la charité 

U t mendiante ont été nom-
Chartes Vanrosbeck, SgA de 

de fàt. demeurant i 
Florin et Aiiiinatin sa fille et son gendre. Mme veuve Hrjyst 

Fonte- trnyl, née Françoise rVrnsûndt, figée de 

fixe, eUâi 
Augnsta Gillard, Agé lia ÔV aas, sans doraî le 

. .. allait sonner de porte sa porta place ds U 
Fotac-aux-Cbepes. vers 11 heures du malin, se dit 

'fier de l'ébouags «4 demandant ses étren-
agant couduiait cet escroc au dépôt du Ae 

arrondissamsnL 
- Honoré Cressis, SS aas, sens domieUs fixe a 
aperçu par un agent mendiant rae da Garé 

•i 11 heures et demie du matin, il a sté conduit 
devant le cosaniissairs du 1er arrondtaeamsnt fui 

i liberté. 

nus faits. — Un rapport a 
charge d'Aeoilka Castel. marchand 

I l 11 

i domicile flv, a été trouvé couché s 
ii ches de la Mairie veadredi vtra 10 heures 
lr, il a été conduit an dépôt de suret*. 
Guillaume Mszure, 17 sus, demeurant rue 

"Urlia, domeurant, me dn 
donné des coupsdo poing 

Vancanson et Louis Mirlia, i 

, Elle entretenait le ménage, tandis 
Mme alattteUer travaillaient < 

neveu, tisserand A lleii 
Wallaert, avec sa femme et ses enfante! 
pour lui présenter leurs souhaits de bonne 

La visite fut courte et bientôt Mme Vers-
tiggel se retira avec ses enfanta en <?' 
qu'elle rentrait chez elle, rue de Wattlj 
19, pour préparer le sonper, laissant son 

_ A Tourcoing était couché ivre-
loir de la rue du Bassin vendredi 
1 du soir; us sgestde pas*»*.- «en

duisit l'ivrogne au dépôt da «V arrondissement. 

Exposition de pigeons — Dimanche, 8 jan-
ar, chai M. Dutuult, me de l'Epaula, i a()o«iti"n 

deeaègeasHéaM. L. Deaberbtem. dit le Maire. 

>rtalnem«Bt beaucoup de coAoaabëp&îlea deaireui 
c Voir saa msgaidques Bujtta. 

Marché. — Arrivage da poisson : vendu da 30 

TOURCOING 
qu'il Tourcoing, s'en retournait du 

pouvait par le boulevard, 
Le hasard le servit II aperçut un de ses 

amis Louis Wamdreghem, conducteur A Croix 
qui lui aussi s'en allait A Roubaix, mais... en 
voilure. 

Constant D . . . , c'est le nom de notre Rou-
baisien lni demande de monter prés de loi. 
Le compagnon arrêta son équipage et Cons-

jambe de Constant D. 
Son ami le releva le hissa dsns la voiture et 

reconduisit le blessé h son domicile A Rou
baix. 

tomba dans une tranchée non éVrlnirée. Il 
fil dans sa chute des contusions A la main et 
à la jambe. 

municipal, de semblables accidents eeraieut 

Lee Prémji 

1 Avenir, am 
rant, de 101 1E heures, 

an ta de l'Avenir. La recette 
e les . prè-

siège de la section, 

_ swr" 
N*ombre de sociétaires au 1er Janvier U5,«U 
Capital an caisse 6,7fl6,733 (r 
La réunion générale ours lieu la dimanche '• 

Moulin-Fagot 
meaaavaednbi 

i des «émanées désires*es de reaaefatneaMaU. 
rabre de eociéUir 

Capital an caisse 6,' 
coarûat. 

i lieu le lundi 4 Janvier a H heures 

Compte-rendu des ti t pendant l'année 1891 

INCENDIE D'UIE FERNE 1 BOSSUES 
Dans la nuit ds vendredi A samedi nn in

cendie s'est déclaré dana la grange de la 
ferme de al. Alphonse Onttlleal-Hobelcq, su 
Bois-Blanc, d Bendues. Le* habiranU de la 
ferme réveillée en snraant n'earent que le 
tempa de fuir car déjà lee flammes léchaient 
le corps ds logis. 

De nomfarensea personnes accourent sur les 
lieux dn sinistre st contribadrent de leur 
mieux A oonaèeUre le fiée». L'naiqee pompe 
à bras du village et les trois an quatre pom
piers voloateireo arrivèrent également. 

L'écurie et 1 établissement furent préservés 
etleabesliaux sauvés, mais la grange, lee 
réooHes qu'elle contenait et le carpe de logis 
ont AU détruits. 

Les pertes importantes, ne sont pas encore 
évaluée*. EUeeaont couvertes par une assu
rance. Queit A la cause du sinistre, on croit 
qu'elle eet due A l'imprudence de rôdeurs sou
ches dsns la grange. 

ses rares auneroN, A >a déni 
domaine d'aboaaee. les Meafaite repandns A Née-
ville par l'assasnsie M. Désolera. 

- • t Msseisrs Afseonaatias fat obe-
M . Draeleaa, Nsats le ualeaeon* 

saura Lien le dévoiler. Tou)oura est-il qu 
rentrant, avea sa femme, M. Mathelier 
trouva (il était alors quatre heurea et demie) 
en présence d'un spectacle horrible et repu 
gnant tout & la iois, que nous ne pouvons dé
tailler par respect pour nos lecteurs. 

Voici ce qu'il vit : Mme Huysentmyt gisait 

w ncher de la chambre, prés de la 
fenêtre, entre la table et une commode Mme 
Mathelier aperçut des jambes et, se n 
nant vers son mari : « Mais il y a u a hc 
1A, a'écna-l-eUe. » 

A ces motB celui-ci se pencha et, av< 
grande vigneur, redressa Verstlgge), qui dor
mait d'un protond sommeil et BOUS leqnel il 
aperçut le corps inanimé de sa belle-mère. 

La position des corps et le désordre des vê
tements indiquaient que la malheureuse avait 

femme, Mme Mathelier, justement affolée, 
courait chercher du secours. Mais tous 
soins furent inutiles : la mort avait fait 

A rarf vé« d e I* psl lcw. — L'n rr»»t nt lnn 
Quant à Verstiggel, qu' 

sommeil. Il était assis sur une chaise, regar
dant d'un reil hagard oequl se passairtuiour 
de lui et n'ayant aucune conscience de l'acte 
monstruaux qu'il avait commis, 

C'est oe qui résulte du premer iaterraga-
"ait sabir M. le co 

arrondissement, t 
sitôt s 

onne garde. A 
mt posées, l'ivrogne répond qu'il ne sait pas 
) qu on lui veut, qu'il n'a rien fait, qu'il ne 
i souvient di ' 

Devacewte d a Parejant 
Le bruit de ce drame s'était répandn dans 

le quartier comme une traînée de poudre et 
aussitôt on parla d'assnsBiaat, d'étrangle
ment, etc. Mais M. le commissaire dé polii 
avait requis un médecin pour examiner 

selon lui, il s'agirait d'un viol qui aurait _ _ 
pour conséquence,accidentelle probablement, 
la mort de U victime qui, d'après la 
du quartier, était asthmatique. 

Le Parques, prévenu par M. la 
safre et représenté psr M. Michel,substltut,at 

greffier, s'est rendn, dans la soirée,- sur 
• di 

11 
faire l'ignorant. 

L * v l c l l m 
Api es le départ des magistrats, le cadavre 

de Mme Huysentmyt a été transporté A V 
phithéfttre dr la Faculté de médecine, aux 
d'autopsie, qui sera faite par M. le docteur 
Castisux, aujourd'hui i dis heures du matin 

Le cerapatMe) 
Verstiggel a passé la nuit au poste de police 

et, hier matin, il a été Interrogé de nouveau 
par M. le commissaire ; mais pas plas que la 
veille, il ne s'est départi de son matisuie,. Il 
a été écroné A la maison d'arrêt, 

11 répond toujours qu'il ne sait r 
certain moment, M. Fatou a espér 
serait décidé A paner quand, A force d'instance 
de dire la vérité.ilacommeucé A répondre:* 
bien, oui, je vsia vous dire toute la vérité, 
Puis, après nn silence, U a reprie: • I-a vé 

' que je ne salr rien U est veau chez sa Tante, ainsi q 
ava t couru tout d'abord; 
dans ses r iponses. 

Terrible accident en gare de Fives 

i enfante, demeurant A Amiens, quartier 

frein a été transporté i la Morgue. 

Nécrologie - Hier ont eu lien A Lille les 
funéraLles de M. Paul t&iNselLs, pharmacien 
41 wwetner nwoi#reed * ttnve&st, 

rite, ceux-ci forent même obliges de dé-

Fiualetnpnt, ils parvinrent A avoir le dessus 
condnlaiisnt les perturbateurs »n poêla du 

justice très dangereux, sont sons h) coup 
"une interdiction/ de séjour. 

Le feu, — Hier soir, vers huit heurea un 
eudie s'est dé* 

, 17, dunaaôe'chambre du 
par Mme Marie Pollet, 

is, eand neofssu 
» cham-CettefaHinie avait amoncelé dans i _ 

br-i une' grande quantité de cbJtfoos qu'elle 
ramassait dans tas rues. Co«t dans ce tes de 
chiffons nue le feu a été coasnianlqu» par uns 
chandelle qu'un chat a renversée. 

Le poste des pompiers de 1II : 
.'est rendu promptement sur les lieux; ainsi 
que M. la Commissaire de polie* de per-ma-

tout était terminé. 

lobilier, i _ 
en titans de rente et i%g fr. en espéees. 

Aoeideats. — Mitir ver, S bénies de rasrés-
di, M. Maurice Delmarre, 17 ans, houtonnier 
c de la Vignette,' 90, doacen ait l'eicaller de son 
micile quand, arrivé A InVaet-eereière nurebe 
i piaJ alias* el il tomba Usas sa ehftir, il se 

M. Emile Debaeq. Utilcar, rue de la Clef, M 

hantaur de 8 A A maires daaa • 

)uci da U nain gauche. 
Après avoir reçu quelques soins, le bleaaé a été 
•conduit A son domicile A l'aide de la veitere 

d'anbulaee*. 
Mort subite. — Vendredi soir, vers six 

heures, an moment eu le train de Paris arri
vait en gara, un voyageur, M. Zephyre Don-
blemurd, 43 Mns, demeurant A Pans, A été 
pria d'une congestion cérébrale, 

Transporté A l'Hôtel du Buttât, U y meut 
"- aéetdeM.r 

,-jwr' 
M. Doublement venait cher sa seaur, rus 

de Fleurus, t ; elle a été prévenue da cette 
triste nouvelle. •anus Mie» -r- Vendredi malin, vers ail heures 
et demie, nn Isa de abominée n'est déclaré thaï 
M. I aderriér», (tracteur de fécole dn square s>n* 
tilleul, at a été étalât aaaaitM. 

Vers midi et demi, le même accidesl s'est ero-
doit chez M U leurda fsMi* 
que, rue Nationale, HO 

De» deaa cotés, les AegAtg sont insigaiOasta. 
— En s« rendant a la Maternité, ven redivers 

mis heures et ««saie du asMa. Mme rtellf Dee-

E, fenssM Deshecàrs, U sus, uénsgéje, sus 
il Mejer, 28, s donné te jour A une pstife Ole 
nue voilure de pièce qal l'amaieaali 1 

— On a conduit A l'hôpital ftinauwur ua aieni 
Lonis Dangremo&t. 60 uns,'sans domicile, origi
naire de S^-Anané-les-Eaui, qui s'était presaaté 1 un sut a 

-Profltant d 

itde l s W r o a . 

ioce de il. Apour-
1 Attiches, qai U-

1 Ttfl.nn 

MaUBotentuMmant aaehée. 

Lee vole. — Se allant rendre vki'e A sa Bére 
adoptiv;. rus Solférioo, 1^, ta nommas Bsrthe 
Ûelnrayére, » ans, ménagère, rut 8«e-Barte,Ï5 
s'eat emparée d'usé lampe qu'ells teoaveH A soa 
goui et qui appartenait A Mus Six. 

froces-ivbàl lai a été dressé pour Ce fsit sar la 
t du 6a arrondlssefliSBL 

LE NORD 

l à (f. a «lé cemmtvCNez M B. Marte, jVdi-
nàr. U s vosétirs fnt essayé de fejfcervune 
ndrteatiienomanty a m * i ont eeoalai* U 
mur de clôture. 

— La nnit suivante un vol de volailles et 
d'objets valant 2â lr. a été commis su préju-
diee de M. L. Six, cultivateur. Anteor In
connu. La gendarmerie a ouvert une enquête 

le vol du château. — La gendarmerie st 
la police de sûreté poussent activement les 
recherches concernant le vol commis chei 
M. O. Doutrelon de Try et que nous Avons 
narré en détails. 

On a retrouvé, dans un champ, de l'autre 
côté de la voie ferrée, le panier dans lequel se 
trouvait l'argent'rie volé* ; il y restait an 
couteau en argent. 

n.raB*ntiésfj». — Chute gravt. — Sttne-

élsient occupés A réparer la toiture d'un 
Immeuble situé A l'entrée de ta me dee Jar-

Vers dix heures et demie, en plaçant uns 
petite échelle dens la corniche de la maison, 
le manoeuvre perdit l'équilibre et tomba t i r 
ls sol d'une hauteur d'environ S métras 

Ce jeune homme fut transporté A l'estami
net da la t Descente des Pèlerins, s od M. le 
docteur Tmisnel constata qo'tl avaitplnskurs 
oontosicma sir m corps ainsi que sur la cuisse 
gauche et la mâchoire inférieure freetnréV 

Le blessé s été snsnits conduit d urgeaee à 
rhOpitaJ. 

» V K S \ E S 

vsnte au Révtil du Nord ; 

JJvLl!Si!iS!KLê*t
m^ exesflsrtaNei.Nl.leeeré 

C-MI Ht, (ou morn Riolr loojoun < i t a ; « 
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